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PI; 25 et 26. — Eclairage électriques du grand théâtre de Genève, première partie, par R. Chavannes, ingénieur. PI. 32. — Compte rendu de la séance de la
Société vaudoise des ingénieurs et des architectes.

RAPPORT
SUR LE CHEMIN DE FER DU VERSANT SUD-EST

du JURA VAUDOIS
Le présent rapport comprendra d'abord trois chapitres,

correspondant aux groupes de questions du programme d'expertise

du 12 janvier 1888, à savoir :

I. Trafic à desservir.

IL Voie.

III. Examen des avant-projets.
Nous conclurons ensuite, dans un quatrième, chapitre, sous

forme de réponses à chacune des questions particulières de ce

programme.

I. TRAFIC A DESSERVIR
Il comprend d'une manière générale le trafic local et le trafic

de transit. Le premier seul est à considérer ici.
Le trafic local en voyageurs et en marchandises' dépend de

l'importance de la population desservie et du genre des

occupations auxquelles elle s'adonne. On compte dans les travaux
statistiques de chemins de fer que la population desservie est

celle d'une zone s'étendant des deux côtés de la ligne considérée

jusqu'à la distance de cinq kilomètres.

D'après les expériences acquises, le trafic local des voies
ferrées est le plus faible lorsque les populations desservies sont

agricoles, et le plus intense, au contraire, lorsqu'il s'agit de

contrées industrielles dont les habitants ont plus de besoins.

En dehors du trafic local, il faut tenir .compte, dans le cas

particulier, du trafic spécial de la place d'armes de Bière,
c'est-à-dire du trafic militaire proprement dit qui sera
examiné spécialement.

Pour chacun des trois projets en présence, on peut en outre
prévoir un certain mouvement de touristes attirés par la place
d'armes de Bière ou par les localités de la contrée recherchées

pour leur belle vue ou comme séjour d'été et qui seront
rendues plus accessibles au public par la nouvelle voie de
communication.

On peut en somme distinguer comme trafic sur chacun des

tracés proposés :

1. Le mouvement des voyageurs :

a) Local ; b) En fait de militaires ; c) En fait de touristes.
2. Le transport des bagages.
3. Le transport des bestiaux.
4. Le transport des marchandises :

a) Local ; b) En fait de matériel militaire.

Nature et importance du trafic.

Les trois projets en présence se trouvent à cet égard à peu
près dans les mêmes conditions : la population desservie par
chacun d'eux est presque exclusivement agricole ; la contrée ne
possède pas d'industries proprement dites car l'on ne peut
compter comme telles les quelques établissements qui s'y
rencontrent, Gomme la scierie de Bière et autres.

La comparaison du trafic en marchandises sur des lignes
en exploitation fournit le meilleur mode d'estimer l'importance
et la nature de ce trafic sur le chemin de fer projeté ; mais l'on
doit évidemment choisir, dans ce but, des lignes qui traversent

des contrées exclusivement ou du moins essentiellement

agricoles.

D'après la statistique des chemins de fer suisses de 1886, le

trafic en marchandises a comporté en tonnes et % :
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